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REVUE MILITAIRE SDISSE

LI' Annee N" 10 Oclobre 1906

1806
Au moment oü paraissent ces lignes, on celebre en Allemagne

Tanniversaire d'Iöna et d'Auerstädt. II peut, au premier
abord, sembler ridicule de föter une defaite; et pourtant, en
somme, quoi de plus naturel que de se remömorer ses fautes

pour en eviter la röpetition. G'est pourquoi nous voulons aussi
retracer ici brievement Töpopöe de 1806 et chercher ä en tirer
quelque enseignement pour notre armee.

La Prusse n'avait pas fait partie de la coalition de i8o5. Le
gouvernement n'avait su se decider ni pour ni contre la France
qui avait en Prusse beaucoup de partisans et d'admirateurs.
Apres Ulm, on avait entame des negociations öquivoques avec
les deux belligörants. Finalement la Prusse avait signö, le 10

fevrier 1806, une sorte de traite de paix avec la France, ce qui
lui avait attire des declarations de guerre de la Suede et de

l'Angleterre, sans que cependant de sörieuses opörations
militaires eussent eu lieu. Entre temps, Napoleon avait fonde la
Confödöration du Rhin, qui menacait les intöröts de la Prusse; il
paraissait vouloir se rapprocher de l'Angleterre et on lui prötait
l'intention de rendre ä cette puissance le Hanovre qu'il venait
de ceder ä la Prusse.

Graignant une irruption subite de la Grande-Armee qui, depuis
la paix de Presbourg, cantonnait dans TAllemagne du Sud,
entre le Main et TInn, le roi de Prusse resolut de mobiliser son
armöe et de la rassembler en Saxe. L'ordre de mobilisation
fut donnö le 9 aoüt.

Quelques jours auparavant, la paix avait öte faite avec la
Suede. La mort de Fox avait changö les dispositions du
gouvernement anglais, et il n'etait plus question de guerre anglo-
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